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• SANTÉ : AU MOINS 115 000 
PROFESSIONNELS EMPORTÉS

Au moins 115 000 professionnels 
de la santé ont été emportés par le 
Covid-19, a indiqué hier le directeur 
général de l'Organisation mondiale 
de la santé (OMS). "Nombreux sont 
ceux qui ont eux-mêmes été infec-
tés et, bien que les rapports soient 
rares, nous estimons qu'au moins 
115 000 professionnels de la santé 
et des soins ont payé le prix ultime 
au service des autres", a affirmé Te-
dros Adhanom Ghebreyesus, à l'ou-
verture de la réunion annuelle des 
membres de l'OMS hier à Genève.

• AGENTS PATHOGÈNES : 
ACCORD ENTRE L'OMS ET 
LA SUISSE POUR UN DÉPÔT 
MONDIAL
L'OMS a signé hier un accord avec 
la Suisse qui met à disposition de 
l'agence un laboratoire de haute 
sécurité pour conserver des agents 
pathogènes susceptibles de provo-
quer des pandémies, dont le virus 
à l'origine du Covid-19. Ce dépôt 
mondial, qui sera basé dans le la-
boratoire de sécurité biologique de 
Spiez (au centre de la Suisse), vise à 
améliorer le partage rapide et volon-
taire de virus et d'autres organismes 
pathogènes entre laboratoires et 
partenaires à l'échelle mondiale, a 
indiqué l'OMS dans un communiqué. 
Pour l'instant, la plupart des agents 
pathogènes sont échangés de ma-
nière bilatérale entre pays et sur une 
base ad hoc, ce qui peut ralentir le 
processus et priver certains pays 
de ce matériel biologique indispen-
sable pour faciliter la recherche.

• VACCINS : POUR UN PARTAGE 
PLUS LARGE
Le directeur général de l'OMS a 
déploré hier qu'un "petit groupe 
d e  p a y s"  a c c a p a re  le s  va c-
cins contre le Covid, réclamant 
qu'"au moins 10 % de la popu-
lation de chaque pays" puissent 
être vaccinées d'ici septembre.
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n À la date du 21 mai der-
nier, le Gabon avait en-
registré 68 nouveaux cas 

sur 6 267 tests réalisés, faisant 
ainsi baisser le taux de positivité 
à 1,1 % contre 1,9 % le 19 mai 
2021. Une amélioration de la si-
tuation épidémiologique globale 
au Covid-19 qui confirme cette 
tendance baissière qu'enregistre 
depuis peu notre pays. D’autant 
plus qu'aucun décès n'avait été 
enregistré à cette date précise.
La répartition des nouvelles 
contaminations se présente ain-
si sur l'ensemble du territoire 
national :
- Estuaire : 53 nouveaux cas po-
sitifs sur 5 513 prélèvements à 
Libreville, soit un total de 16 736 
cas confirmés
- Haut-Ogooué : 2 nouveaux cas 
positifs sur 222 prélèvements à 
Moanda, soit un total de 2 833 
cas confirmés
- Moyen-Ogooué : 5 nouveaux cas 
positifs sur 119 prélèvements à 
Lambaréné, soit un total de 1 096 
cas confirmés
- Ngounié : 0 nouveau cas positif 
sur 6 prélèvements à Mandji, soit 
un total de 196 cas confirmés
- Nyanga : 0 nouveau cas positif 
sur 2 prélèvements à Tchibanga, 
soit un total de 219 cas confirmés
- Ogooué-Ivindo : 0 nouveau 
cas positif sur 41 prélèvements 
à Makokou, soit un total de 156 
cas confirmés
- Ogooué-Lolo :  0 nouveau 
cas positif sur 1 prélèvement à 
Lastoursville, soit un total de 325 
cas confirmés
- Ogooué-Maritime : 7 nouveaux 
cas positifs sur 347 prélèvements 
à Port-Gentil, soit un total de 
2 305 cas confirmés
- Woleu-Ntem : 1 nouveau cas po-
sitif sur 16 prélèvements à Bitam, 
soit un total de 218 cas confirmés.
L'on déplore néanmoins, même 
si ici également on enregistre une 
baisse des cas : 47 personnes en 
hospitalisation dont 23 en réa-
nimation pour détresse respi-
ratoire, avec parallèlement 217 
nouvelles guérisons. Contre 44 
hospitalisées dont 20 en réanima-
tion et 203 nouvelles rémissions, 
48 heures plus tôt.

Gabon : seulement 68 
nouveaux cas en 48 heures

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Ouverte hier, la 74e As-
semblée mondiale de la 
Santé se tient jusqu’au 

1er juin à Genève (Suisse), siège 
de l'Organisation mondiale de la 
santé (OMS). Contexte sanitaire 
inédit oblige, elle se déroule en 
visioconférence. Ces assises se 
tiennent alors que la commu-
nauté internationale s'efforce 
d'accélérer la vaccination des 
pays pauvres, très en retard, 
pour mettre un terme à la pan-
démie et relancer l'économie 
mondiale.
"Nous sommes en guerre contre 
un virus. Nous avons besoin de 
la logique et de l'urgence d'une 
économie de guerre, pour ren-
forcer la capacité de nos armes", 
a indiqué le secrétaire général 
de l'ONU Antonio Guterres à 
l'ouverture des débats.
Le concept est lâché, ''Économie 
de guerre'', auquel s'ajoutent le 
partage des vaccins, le traité sur 
les pandémies… chefs d'État, de 
gouvernements et de l'ONU ont 
donc présenté à l'entame des tra-
vaux leurs idées pour stopper le 

Covid-19 et préparer la réponse 
aux prochaines pandémies.
Le principal enjeu de cette As-
semblée, qualifiée par le direc-
teur général de l'OMS, Tedros 
Adhanom Ghebreyesus, comme 
"l'une des plus importantes de 
l'histoire de l'OMS", est la ré-
forme de l'Agence onusienne 
et de sa capacité à coordonner 
la réponse aux crises sanitaires 
mondiales et prévenir de futures 
épidémies.
Plusieurs pays, en particu-
lier européens, réclament une 
organisation mondiale de la 
Santé plus puissante, capable 
de mener des enquêtes indé-
pendantes en dehors de toute 

pression diplomatique et mieux 
dotée financièrement, alors que 
seulement 16 % du budget de 
l'OMS provient exclusivement 
des cotisations obligatoires des 
États. Un fait notable pouvant 
susciter un brin d'espoir tout de 
même : le retour des États-Unis, 
grand contributeur de l'OMS, 
sous l'administration Biden.
Le chef de l'Onu a par ailleurs 
demandé au G20 d'installer un 
groupe de travail des acteurs 
clés pour les vaccins, avertissant 
que de nouvelles flambées pour-
raient "ralentir la reprise éco-
nomique mondiale" si le virus 
continuait à circuler et muter 
dans les pays pauvres.

ONU : penser et construire 
le monde post-Covid

Issa IBRAHIM (Sce : AFP)
Libreville/ Gabon

Une précédente Assemblée mondiale de la santé en présentiel. 
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